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Lesotho


			

		


		

			Dans ce chapitre 


			Maseru


			Morija


			Teyateyaneng


			Leribe


			Ts’ehlanyane National Park


			Mokhotlong


			Sani Top	


			Katse Dam


			Malealea	


			Quthing


		


		

			Le top des restaurants


			 Maliba Lodge (voir ici)


			 N°7 Restaurant (voir ici)


			 Sky Restaurant (Oxbow ; voir ici)


			 Semonkong Lodge (voir ici)


			 Sky Restaurant (Maseru ; voir ici)


			Le top des hébergements


			 Malealea Lodge (voir ici)


			 Maliba Lodge (voir ici)


			 Semonkong Lodge (voir ici)


			 Sani Mountain Lodge (voir ici)


			 Mpilo Boutique Hotel (voir ici)


		


		

			Pourquoi y aller


			Beau pays d’une grande richesse culturelle, plutôt sûr, abordable, et aisément accessible depuis Durban ou Johannesburg, le Lesotho reste une destination sous-estimée. Le contraste avec l’Afrique du Sud est saisissant. Les Basotho ont une personnalité bien à eux et leur territoire montagneux présente des différences topographiques extrêmes. 


			Le “royaume dans le ciel”, le surnom fort à propos du Lesotho se prête à merveille à la randonnée, aussi bien pédestre qu’équestre, laquelle est le meilleur moyen d’en découvrir les étendues vallonnées, avec leurs moutons et leurs rondavels traditionnels.


			Les “basses terres” (à plus de 1 000 m d’altitude) séduiront les amateurs d’artisanat et de culture, tandis que les hautes terres du Sud, du Centre et du Nord-Est, où les cours d’eau traversent des sites autrefois peuplés de dinosaures, se prêtent à merveille au tourisme d’aventure.


		


		

			Quand partir
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			Mars-avril Les cosmos violets fleurissent dans les prairies et les températures sont plus fraîches.


			Juin-août La neige recouvre les sommets et les pistes de ski de l’Afriski Mountain Resort.


			Nov-déc Les motards du Roof of Africa sillonnent les sommets, attirant des milliers de spectateurs.
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			À ne pas manquer


			1  Une randonnée à cheval ou à pied à travers la forêt indigène spectaculaire du Ts’ehlanyane National Park (voir ici), et une nuit de repos au Maliba Lodge.


			2  La plus longue descente en rappel commercialement exploitée au monde dans les Maletsunyane Falls (voir ici), suivie d’une tournée des bars et d’une nuit dans un rondavel du Semonkong Lodge.


			3  Un séjour au Malealea Lodge, ancien comptoir commercial de Malealea (voir ici), pour profiter du paysage montagneux, de randonnées équestres et de la vie villageoise authentique.


			4  Un verre de brandy dans le pub le plus élevé d’Afrique australe, au Sani Mountain Lodge, à Sani Top (voir ici), au sommet du col de Sani.


			5  Les prouesses techniques réalisées au Katse Dam (voir ici).


			6  Le splendide isolement et les peintures pariétales pluricentenaires du Sehlabathebe National Park (voir ici).


			7  La vue vertigineuse depuis l’un des cols de plus de 3 000 m de Mafika-Lisiu (voir ici).


			8  Les empreintes de dinosaures à Leribe (Hlotse) (voir ici), à Quthing et à Morija.


			9  Les tapisseries de Teyateyaneng (voir ici), capitale de l’artisanat.


		


		

			Histoire


			Les origines


			Le Lesotho est le pays des Basotho, populations sotho-tswana établies à l’origine dans de petites chefferies disséminées dans le highveld de l’État libre actuel.


			Au cours du XIXe siècle, les Voortrekkers et d’autres pionniers blancs se mirent à empiéter sur les pâturages des Basotho, tandis que commençait la difaqane (“migration forcée” en Afrique australe).


			Toutefois, les Basotho sortirent plus unis de cette épreuve, grâce à Moshoeshoe Ier, dit le Grand, un chef de village qui réussit à les rassembler et à former un puissant royaume. Il conduisit d’abord ses propres villageois à Butha-Buthe, d’où il parvint à repousser les premières incursions de la difaqane. Il transféra ensuite son quartier général dans le bastion montagneux de Thaba-Bosiu, plus facile à défendre, d’où il résista aux vagues d’invasion successives.


			Au cours des décennies suivantes, le roi regroupa différents peuples au sein d’une fédération basotho qui, à sa mort en 1870, comptait plus de 150 000 citoyens. Moshoeshoe Ier avait laissé des missionnaires chrétiens s’installer sur son territoire. Moyennant la christianisation de certaines coutumes basotho, les missionnaires étaient prêts à défendre les droits de “leurs” Basotho contre l’expansion des Boers et des Britanniques.


			La défense du territoire


			En 1843, face aux assauts des Boers, Moshoeshoe Ier s’allia au gouvernement britannique de la colonie du Cap. Les traités conclus pour définir les frontières de son royaume n’empêchèrent toutefois pas les conflits avec les Boers, qui s’étaient installés dans le lowveld fertile, à l’ouest de la Mookare (Caledon). En 1858, les tensions culminèrent avec la guerre entre les Basotho et l’État libre d’Orange. Moshoeshoe essuya des revers et fut contraint de céder la majeure partie des basses terres occidentales.


			En 1868, Moshoeshoe Ier appela de nouveau les Britanniques à la rescousse, s’adressant directement au gouvernement impérial de Londres. Conscients des conséquences néfastes d’un conflit permanent entre l’État libre d’Orange et le Basotholand sur leurs propres intérêts, les Britanniques annexèrent ce dernier.


			Les dix années qui suivirent la mort de Moshoeshoe Ier furent marquées par de multiples querelles de succession. Après un bref transfert du pouvoir à la colonie du Cap, le royaume basotho repassa sous le contrôle direct de la Grande-Bretagne en 1884. Un avantage inattendu en découla : devenu protectorat britannique, le Basotholand ne fut pas intégré à l’Union sud-africaine lors de sa création en 1910, ce qui lui épargna le statut de bantoustan pendant l’apartheid.


			L’indépendance


			Au début du XXe siècle, l’émigration basotho en Afrique du Sud s’accrut et le Basotholand s’émancipa peu à peu de la tutelle britannique. En 1955, le conseil dirigeant réclama l’autonomie intérieure et le droit d’élire ses membres. Des partis politiques se formèrent, notamment le Basotholand Congress Party (BCP), équivalent de l’ANC sud-africain, et le Basotholand National Party (BNP), parti conservateur dirigé par le chef Joseph Leabua Jonathan.


			En 1965, le BNP remporta les premières élections générales et fit de l’indépendance sa priorité. L’année suivante, le royaume du Lesotho, dirigé par le Premier ministre Leabua Jonathan – le roi Moshoeshoe II n’ayant qu’un rôle représentatif –, obtint son indépendance totale.


			L’impopularité de Leabua Jonathan conduisit les opposants du BCP à la victoire lors des élections de 1970. En conséquence, le Premier ministre suspendit la Constitution, fit arrêter et bannir le roi et interdit les partis d’opposition. Le Lesotho devint de fait un État monopartite.


			Les coups d’État


			En 1986, un coup d’État militaire renversa Jonathan et rétablit Moshoeshoe II à la tête du pays. Mais le calme fut de courte durée. La lutte de pouvoir entre Justin Lekhanya, artisan du coup d’État, et Moshoeshoe II entraîna, en 1990, la destitution du roi et son exil. Son fils, Letsie III, accéda au trône en 1992, mais sans réel pouvoir à la clé.


			Les années 1990 furent une décennie de troubles. La scission du BCP conduisit le Premier ministre Ntsu Mokhehle à former un parti dissident, le Lesotho Congress for Democracy (LCD), et Mokhehle se maintint au gouvernement, tandis que le BCP passait dans l’opposition. Mokhehle mourut en 1998 et Pakalitha Mosisili prit alors la direction du LCD. La même année, le triomphe électoral du LCD suscita de vives protestations dans le pays, bien que, au dire d’observateurs internationaux, le scrutin eût été relativement honnête.


			En septembre 1998, le gouvernement demanda à ses partenaires de la Southern African Development Community (SADC) – Botswana, Afrique du Sud et Zimbabwe – de l’aider à rétablir l’ordre. La résistance des rebelles de l’armée du Lesotho entraîna de violents combats et la mise à sac de Maseru. Le LCD remporta à nouveau les élections de 2002, mais les partis d’opposition s’emparèrent d’un nombre conséquent de sièges.


			En 2006, 17 membres dissidents du LCD mené par Thomas Thabane fondèrent un nouveau parti, l’All Basotho Convention (ABC). À l’issue des élections controversées de 2007, le LCD parvint à conserver la majorité. Le gouvernement dut alors faire face à un mouvement de grèves à l’échelle nationale, et un couvre-feu de deux semaines fut décrété. Thabane échappa à une tentative d’assassinat et par la suite, un grand nombre de personnes furent incarcérées et torturées. En 2009, Pakalitha Mosisil, à son tour, échappait à la mort.


			À la suite des élections très contestées de 2012, Thabane devint Premier ministre à l’issue de la formation d’une coalition entre l’ABC et d’autres partis, dont le LCD. Le Lesotho faillit connaître un nouveau coup d’État en 2014, lorsque Thabane s’enfuit en Afrique du Sud, accusant les militaires de vouloir le destituer. Grâce à la médiation de la SADC, de nouvelles élections furent organisées en février 2015. Le parti de Thabane, l’ABC, fut évincé de peu et remplacé par un gouvernement de coalition réunissant sept partis sous l’égide du Congrès démocratique (Democratic Congress), le nouveau parti de Pakalitha Mosisili. Ce dernier devint chef du gouvernement, mais fut remplacé en 2017, suite à des élections anticipées, par Thomas Thabane revenu d’exil. La femme de Thabane avait été abattue deux jours avant les élections.


			Géographie


			Le Lesotho, dont la superficie est à peu près équivalente à celle de la Belgique (30 355 km²) est enclavé en Afrique du Sud. Délimité à l’est par la chaîne du Drakensberg, traversé en son centre par les monts Maluti prolongés au sud par la chaîne de Thaba Putsoa, c’est le seul pays au monde dont le point le plus bas se situe au-dessus de 1 000 m (1 400 exactement). Son point culminant est le mont Thabana Ntlenyana, à 3 842 m.


			Climat


			Les hivers sont froids avec un ciel dégagé et des gelées ou de la neige dans les hautes terres – apportez des vêtements chauds. En été (de fin novembre à mars), saison d’orages impressionnants et d’épais brouillards, la température peut atteindre 30°C dans les vallées, mais se révèle bien plus fraîche, voire négative, dans les montagnes. Bien que le temps soit changeant toute l’année, les pluies se concentrent essentiellement entre octobre et avril. En 2017, il a même neigé en plein cœur de l’été.


			Le Lesotho se visite en toutes saisons, mais l’automne (surtout de mars à avril) et le printemps (en particulier septembre) restent les meilleures périodes.


			Langues


			Les langues officielles sont le sotho du Sud (SeSotho) et l’anglais. Pour en savoir plus sur la langue et la culture sotho, consultez le site www.sesotho.web.za.


			8	Comment s’y rendre et circuler


			Airlink (%2235 0418 ; www.flyairlink.com ; aéroport international Moshoeshoe 1 ; h6h-17h lun-ven, 9h-17h sam-dim) propose des vols quotidiens entre Johannesburg et l’aéroport international Moshoeshoe I, à 21 km au sud de Maseru (à partir de 1 100 R, 1 heure).


			Il est toutefois plus avantageux de louer une voiture et d’entrer au Lesotho par la route. Il y a 13 postes-frontières avec l’Afrique du Sud, et se rendre au Lesotho n’est généralement pas difficile. Les files d’attente au poste-frontière principal de Maseru Bridge (h24h/24), à l’est de Bloemfontein, sont parfois très longues pour sortir du pays, et certains soirs de week-end, pour y entrer.
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